Outils de sensiblisation pour l'adoption des techniques culturales soucieuses de l'environnement par les communautés eclésiales de base du diocèse d'Antsirabe Région de Vakinankaratra by Ehrensperger, Albrecht
 ESAPP 









Outils de sensibilisation pour l’adoption des 
techniques culturales soucieuses de 
l'environnement par les communautés 
eclésiales de base du diocèse d'Antsirabe 























































Développement d'outils de sensibilisation pour la Caritas Antsirabe pour l’adoption des pratiques culturales soucieuses de 
l'environnement par les communautés eclésiales de base du diocèse d'Antsirabe, Région de Vakinankaratra  
  Projet Q903 - ESAPP 
 
1 
Bureau d’études                                 - CARITAS Antsirabe, octobre 2009 
 
Sommaire 
1 Introduction ........................................................................................................................ 2 
2 Partie A : Concept de base et principes pour les techniques soucieuses de 
l’environnement ......................................................................................................................... 5 
2.1 . Introduction : principes d’une gestion durable des sols ........................................... 5 
2.2 . Description générale des pratiques culturales soucieuses de l’environnement 
proposées................................................................................................................................ 6 
2.2.1 Amélioration de la structure et de la fertilité des sols ........................................ 7 
2.2.1.1 Pratique 1 : Amélioration des sols par l’utilisation optimale des intrants 
organiques ...................................................................................................................... 7 
2.2.1.2 Pratique 2 : Utilisation raisonnée des intrants chimiques ............................ 13 
2.2.2 Protection des sols contre l’érosion.................................................................. 16 
2.2.2.1 Pratique 3 : Techniques culturales ............................................................... 16 
2.2.2.2 Pratique 4 : Mesures physiques pour limiter l’érosion................................. 17 
2.2.3 Augmentation de la productivité ...................................................................... 18 
3 Partie B : Méthodologie de sensibilisation et de vulgarisation ........................................ 19 
3.1 . Approche méthodologique ..................................................................................... 19 
3.2 . Principes méthodologiques .................................................................................... 19 
3.3 . Comment réaliser la sensibilisation au niveau des communautés de base............. 21 
3.4 . Contraintes techniques à prendre en compte lors de l’élaboration des outils de 
sensibilisation ....................................................................................................................... 22 
3.5 . Priorisation des spéculations à développer selon les connaissances techniques de la 
région 24 
4 Supports d’animation ....................................................................................................... 25 
4.1 . Introduction ............................................................................................................ 25 
4.2 . Liste des supports ................................................................................................... 27 
4.3 . Supports d’informations S1.................................................................................... 28 
4.4 Supports techniques.................................................................................................. 36 




Développement d'outils de sensibilisation pour la Caritas Antsirabe pour l’adoption des pratiques culturales soucieuses de 
l'environnement par les communautés eclésiales de base du diocèse d'Antsirabe, Région de Vakinankaratra  
  Projet Q903 - ESAPP 
 
2 
Bureau d’études                                 - CARITAS Antsirabe, octobre 2009 
 
1 INTRODUCTION 
La  région  du  Vakinankaratra  sur  les  Hautes  Terres  centrales  malgache,  est  une  région  à 
vocation essentiellement agricole. Elle comporte 5 districts (Antsirabe I, Antsirabe II, Betafo, 
Antanifotsy et  Faratsiho) et  couvre une  superficie de 15 600km². Elle est  connue par  son 





interventions,  de  la  difficulté  d’accès  et  de  la  faible  couverture  du  crédit  agricole,  de  la 
faiblesse d’organisation des producteurs pour la commercialisation des produits1. 
Tandis  que  le  Plan  Régional  de  Développement  Rural  de  la  région  a  mis  en  exergue  les 
blocages suivants: la forte fluctuation des prix agricoles, le rapport valeur / coût non incitatif, 
l’absence de  relations entre  les organisations paysannes  inter‐régionales,  la  surproduction 











A  travers  la  politique  nationale  en  matière  de  développement  rural,  la  région  de 
Vakinankaratra  fait  partie  des  5  régions  choisies  pour  l’appui  du  Millenium  Challenge 
Account, dont une des trois points focaux est “l’amélioration des techniques de productions 
agricoles et des capacités de commercialisation des milieux ruraux”. 
Depuis 1987,  la Caritas Antsirabe a entrepris un  travail de  “développement  rural” dans  le 
diocèse d’Antsirabe (correspondant à  la région de Vakinankaratra). Ses activités principales 
sont  réalisées  à  travers  diverses  commissions  telles  que:  commission  production, 
environnement,  planification  familiale  et  alphabétisation,  jeunesse  et  environnement, 
micro‐réalisation, formation, bible, éducation civique, micro crédits agricoles. 
L’intervention  de  la  Caritas  Antsirabe  se  fait  à  travers  la  double  structure  suivante: 
l’existence des communautés ecclésiales de base (CEB) au sein des 24 districts, et à travers le 
réseau des écoles catholiques. Ces CEB, au nombre de 2000 environ dans  le diocèse, sont 
                                                 
1 Document du PADR, 2001. 
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La  Caritas  Antsirabe  dispose  d’un  plan  quinquennal  2003  –  2007  qui  est  en  cours 
actuellement, mais  elle  soumet  des  propositions  de  projet  à  divers  partenaires  selon  les 
besoins senties au niveau des CEB, ou au sein de l’institution même. 
Le projet Q903 intitulé « Développement d’outils de sensibilisation au bénéfice de la Caritas 




pour  finalité  de  contribuer  à  l’utilisation  rationnelle  des  ressources  en  sols  par  la 
vulgarisation des techniques culturales au sein des communautés de base. 
Afin de contribuer au développement régional,  la Caritas Antsirabe, même si elle  intervient 
au niveau des CEB qui  représentent un aspect de  la Pastorale du diocèse,  s’implique  très 
fortement  dans  le  développement  socio‐économique  des membres  des  CEB  (environ,  un 
quart de  la population de  la région). D’un côté,  les techniciens de  la Caritas Antsirabe sont 
très actifs au niveau du terrain mais il leur manque parfois d’outils adaptés pour véhiculer les 
messages  techniques  à  transmettre  aux  communautés.  De  ce  travail  de  terrain,  ils 
constatent  les  besoins  réels  ainsi  que  les  tendances  et  aspirations  des  communautés 
paysannes.  
Le projet proposé apporterait un outil méthodologique et technique à  la Caritas Antsirabe, 
en vue de  la sensibilisation et de  l’adoption par  les communautés de base, des techniques 
culturales soucieuses de l’environnement, dans le contexte actuel.  
De  l’autre  côté, SAVAIVO dispose du  savoir‐faire en matière de développement des outils 
pour des campagnes de sensibilisation ainsi que pour l’élaboration des techniques culturales 
respectant l’environnement2.  
Le  projet  proposé  a  pour  finalité  de  contribuer  à  la  vulgarisation  et  à  l’adoption  des 
techniques  culturales  porteuses  et  soucieuses  de  l’environnement  au  sein  des  CEB  du 
diocèse d’Antsirabe.  
Objectif  du projet 
Développement  d’outils  de  sensibilisation  au  bénéfice  de  la  Caritas  Antsirabe,  en  vue 





                                                 
2 Cf entre autres : Développement des outils pour des campagnes d’IEC et de sensibilisation en vue d’adoption 
des techniques culturales sans brûlis, alternatives au tavy et aux feux de brousse dans le Moyen Ouest malgache 
(Miarinarivo – Tsiroanomandidy), et dans le Nord de Madagascar (Sambava – Andapa). PSDR. 2004 – 2006./ 
Analyse et capitalisation des processus de l'auto-organisation paysanne et d'élaboration des stratégies pour la gestion des feux 
de brousse au niveau local dans la région de Port Bergé. / Recherche action en matière de production agricole, de gestion des 
ressources naturelles et de renforcement de la capacité organisationnelle des groupements paysans à Avaratrambolo /  Suivi et 
conseils des activités de SAF/FJKM pour ses actions de développement 
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2 PARTIE A : CONCEPT DE BASE ET PRINCIPES POUR LES 
TECHNIQUES SOUCIEUSES DE L’ENVIRONNEMENT 
2.1 . Introduction : principes d’une gestion durable des sols 
Les  techniques  culturales  dites  soucieuses  de  l’environnement  doivent  répondre  aux  critères  de 
concept  de  durabilité  environnementale :  écologiquement  stables,  culturellement  acceptables  et 
socio‐économiquement supportables (FOFIFA, avril 2003).  
• Par  rapport  à  la  composante  écologique :  les  techniques  culturales  proposées  doivent 
garder  tant que possible  l’intégrité du  système écologique. Elles doivent permettre de 
préserver ou de  renforcer  la capacité de production et de  régénération des  ressources 
naturelles. 
• Sur  le  plan  socio‐  culturel :  le  choix  des  techniques 
proposées  doit  prendre  en  compte  les  pratiques 
habituelles  des  paysans  afin  qu’ils  puissent  facilement 
les  adopter  par  la  suite.  Elles  doivent  alors  être  assez 
simples et réplicables.   
• Sur le plan économique, elles doivent être rentables et si 
possibles  à  moindre  coût.  Le  coût  économique  de  la 
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2.2 . Description générale des pratiques culturales 
soucieuses de l’environnement proposées 
La présente partie décrit les pratiques culturales soucieuses de l’environnement qui ont été 















P  4.1 :  Travail  du  sol,  labours  et 
plantation 
P  4.2 : Maintien  de  la  couverture  du 
sol 
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2.2.1 Amélioration de la structure et de la fertilité des sols 
2.2.1.1 Pratique 1 : Amélioration des sols par l’utilisation optimale 
des intrants organiques  
Objectif 
Cette  pratique  vise  essentiellement  à  entretenir  la  fertilité  des  sols  cultivés  afin  d’augmenter  la 
productivité. En effet, la fumure organique permet d’abord de restituer, tout au moins une partie des 
éléments minéraux exportés du  sol ; mais en elle améliore aussi  les propriétés physiques.  Il  s’agit 
donc ici de promouvoir les techniques et méthodes de fabrication ainsi que l’utilisation des fumures 
organiques. Elles sont facilement disponibles  localement pour  les petites parcelles des paysans. On 





















dégradante de  l’eau  sur  sa  structure,  se  trouve  accrue par un  apport de matières organiques. En 
outre, leur restitution au sol constitue donc un facteur de lutte contre l’érosion. 
D’un  point  de  vue  plus  pratique,  la  fumure  organique  est  la  fumure  localement  et  facilement 
disponible  pour  les  paysans.  Ils  peuvent  les  fabriquer  eux‐mêmes  malgré  les  petites  difficultés 
quotidiennes.  
Règles pratiques3 
L’utilisation  rationnelle et optimale de  la  fumure organique  s’appuie  sur cinq principes de base et 
complémentaires : 
                                                 
3 Basé essentiellement sur : SAVAIVO. Novembre 2004. Rapport PSDR Antananarivo.  
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 Compenser  la  minéralisation  de  la  matière  organique  du  sol :  Un  apport  systématique  de 
matière  organique  la  plus  évoluée  possible,  avec  environ  2  tonnes  de  fumier  à  30%  de  matière 
organique  (matière  sèche)  par  hectare  et  par  an  permet  de  compenser  les  pertes  en  matière 
organique par  le processus de minéralisation. Des doses  inférieures ont encore un certain effet sur 
l’alimentation  minérale  des  cultures  mais  elles  sont  insuffisantes  pour  enrayer  la  dégradation 
physique du sol liée à la disparition de  la matière organique. Le plus simple est de remettre dans la 
parcelle les résidus de culture qui en sont issus, après leur enrichissement en déchets animaux et leur 
transformation  en  fumier  ou  en  compost.  L’application  de  ce  principe  permet  de  faire  des 
restitutions organiques relativement proportionnelles aux productions de résidus sans trop s’éloigner 
de la dose préconisée. 
 Utiliser  de  la  matière  organique  humifiée :  II  faut  proscrire  l’enfouissement  des  matières 
organiques mal décomposées, deux mois avant les semis, pour trois raisons : 
- Elles évolueront au détriment de  la culture, en particulier si  les conditions d’humidité et de 
température de cette période ne sont pas satisfaisantes pour achever la décomposition ; 





de  façon  satisfaisante pour  les  cultures.  II  faut ainsi  compléter ou prolonger  leurs actions par 
d’autres techniques comme  le paillage du sol,  l’enfouissement direct des résidus de culture,  les 
jachères de plantes améliorantes. 
 Employer le fumier et l’engrais minéral de façon complémentaire : Le recours aux seuls apports 
organiques  pour  obtenir  de  hauts  rendements  impliquerait  des  doses  annuelles  très  élevées 
difficilement  concevables,  compte  tenu  des  possibilités  des  exploitations  agricoles.  Dans 
l’optique d’améliorer  la productivité et  la  rentabilité du  système,  il est donc  indispensable de 
compléter la fertilisation organique par des engrais minéraux adaptés aux situations rencontrées. 
Dans  le cas des  sols  ferralitiques qui prédominent  la  région, on  recommande particulièrement 
l’utilisation  de  la  dolomie  comme  amendement  calcique.  Même  à  faible  dose,  l’apport 
systématique  (une  dose  de  50  à  250  kg/ha/an)  de  dolomie  permet  de  corriger  rapidement 
l’acidité des sols et de neutraliser la toxicité aluminique. 
 Transformer  les  résidus  de  culture  grâce  à  l’action  des  déchets  animaux :  En  utilisant  les 
déchets  animaux  pour  enrichir  et  transformer  les  biomasses  végétales  (bozaka,  résidus  de 
culture),  disponibles  en  quantités  assez  importantes  dans  les  exploitations,  il  est  possible 
d’obtenir  de  la  fumure  organique  nécessaire.  Ce  principe  permet  ainsi  de  remplacer  l’ancien 
système qui utilisait seulement  les déchets animaux pour effectuer  les restitutions souhaitables 
mais qui demanderait un cheptel très important. II faudrait compter un nombre de 3,5 bovins par 
hectare  cultivé.  C’est  très  souvent  inconciliable  avec  les  capacités  des  exploitations  (capital 
financier et main‐d’œuvre insuffisants). 
Potentialités 
 Entretien  et  Maintien  à  long  terme  de  la  fertilité  physique  du  sol :  La  fumure  organique 
participe  dans  une  plus  ou  moins  grande  mesure,  à  la  restitution  des  matières  minérales 
exportées  et  des  matières  organiques  minéralisées.  Elle  a  des  effets  essentiels  sur  les 
caractéristiques biologiques et physiques des  sols que  les engrais minéraux ne peuvent assuré 
seuls. 
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 Correction  de  l’acidité des  sols  : En  règle générale,  le  fumier entraîne des effets  intéressants 
pour  l’ensemble des  sols  ferralitiques des  régions  tropicales. L’utilisation  rationnelle du  fumier 
permet  à  moyen  ou  à  long  terme  de  faire  disparaître  les  toxicités  aluminiques  liées  à 
l’acidification. 
 Critères de dosage à prendre en compte : Lorsque  la pratique de  la fumure organique est bien 
acquise dans  l’exploitation,  l’ajustement des quantités d’engrais  sera effectué en  fonction des 
trois critères suivants:  
) La  qualité  du  fumier : Un  fumier  bien  humifié  procure  à  la  culture,  l’azote  nécessaire  en 
début  de  croissance.  La  dose  d’engrais  azoté  complémentaire  peut  être  diminuée.  Si  le 
fumier est très pailleux ou mal décomposé,  il faut s’attendre à des déficiences en azote  les 
premiers  mois  :  l’engrais  azoté  devra  être  apporté  très  tôt,  au  semis  ou  à  la  levée,  en 
augmentant la dose. L’utilisation de fumier enrichi de produits naturels riches en nutriments 
(P,  K,  Ca,  Mg,)  tels  que  les  os  et  la  dolomie,  permet  de  réduire  ou  d’arrêter  carrément 









de  production  des  sols  cultivés  ayant  subi  progressivement  des  dégradations  chimiques, 
physiques ou biologiques. Mais sur des sols compacts, des doses de fumier plus importantes 
seront  nécessaires  (6  à  8  tonnes  par  hectare  tous  les  2  ans)  pour  améliorer  les 
caractéristiques physiques et biologiques du sol et par la suite la production agricole.  
 Choix d’une technique appropriée selon la situation de l’exploitant : Les différentes possibilités 
d’amélioration de  la gestion de  la matière organique  correspondent à des  situations agricoles 
très diverses. Selon les disponibilités en main‐d’œuvre, en animaux, en matières végétales et en 
moyens  de  transport,  le  chef  d’exploitation  pourra  choisir  la  technique  la  plus  adaptée  entre 
celles proposées : étable fumière ou fosse compostière. 




) Si  l’exploitant  dispose  de moyens  suffisants  pour  la  production  (troupeau, main‐d’œuvre, 
matières  végétales),  on  va  lui  proposer  la  technique  de  l’étable  fumière.  Cette  technique 
permet  d’obtenir  régulièrement  un  fumier  de  bonne  qualité  en  utilisant  d’une  manière 
continue  les  déchets  et  le  piétinement  des  animaux  pour  transformer  les  biomasses 
végétales apportées sous  forme de  litière. Ce  fumier pourra servir également d’amorce de 
fermentation pour les fosses compostières. 
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point  d’eau  utilisé  pour  l’alimentation  ou  l’hygiène  humaine  à  cause  des  écoulements  et  des 
infiltrations qui peuvent  induire de nombreuses maladies. L’étable et  la fosse doivent être ainsi 
protégées contre les excès de ruissellement des eaux de pluie. En mettant en place des buttes de 
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car cela entraînerait des  insectes dans  l’étable  selon 






Les  paysans  utilisent  souvent  des  fumiers  mal 
décomposés étant donné qu’ils font des cultures tout 












Très  souvent,  l’enfouissement  des  matières 
organiques est mal pratiqué ou mal réalisé. Il se crée 
alors des paquets de débris de végétaux dans  le sol, 
qui  se  décomposent  mal  et  bloquent  le 














fumier  étant donné qu’on  en  a besoin d’un  volume 
assez conséquent (jusqu’à 400l d’eau) alors que déjà, 
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comme  source  d’éléments  fertilisants.  Cette  partie  dresse  une  liste  non  exhaustive  des  procédés 
biologiques les plus aisés pour une utilisation au niveau des ménages. 
Engrais verts 
On désigne par engrais verts, des plantes  cultivées pour enrichir  le  sol.  Lorsqu’elles atteignent un 
certain stade de croissance, elles sont retournées au sol pour y pourrir et en améliorer la fertilité. En 
d’autres termes, il s’agit de cultiver des plantes à végétation rapide destinées à être enfuies dans le 
sol  pour  améliorer  les  propriétés  physiques  du  sol  et  l’enrichir  en  humus.  La  décomposition  de 





- Il  faut  s’abstenir  d’employer  des  graminées  pérennes  et  celles  qui  se  reproduisent  par 
bouture car il est très difficile de les éliminer lors des mises en cultures ultérieures ;  
- il  faut  enfouir  les  plantes  et  leur  donner  le  temps  d’être  décomposées  avant  la mise  en 
culture.  
Fumier de parc 
Le  fumier  de  parc  est  constitué  des  déjections  animales  parquées  dans  les  étables,  déjections 
mélangées généralement à une certaine quantité de litière qui a servi au couchage des bêtes, ou bien 
de la paille ou autres végétaux (comme les résidus des cultures, les fanes de légumineuses).  












C’est  une  technique  biologique  de  recyclage  des  déchets  organiques  (paille,  fumier  frais,  herbes, 
feuilles,  écorces,  déchets  de  culture)  qui,  au  terme  de  son  évolution  par  fermentation  aérobie  (en 
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la  fertilité  du  sol  par  l’utilisation  de  compost.  Techniques  et  applications.  Septembre  2006. 
Département des Eaux et Forêts. ESSA. ESAPP. 
 
2.2.1.2 Pratique 2 : Utilisation raisonnée des intrants chimiques  
Objectif 
Adopter  une  utilisation  raisonnée  des  intrants  chimiques  à  travers  une  stratégie  diversifiée  et 
durable pour régler les problèmes phytosanitaires et les problèmes de fertilité des sols. 
En effet,  les paysans ont toujours  l’habitude de régler ces problèmes par  l’utilisation des pesticides 
chimiques ou par  l’apport  systématique des engrais chimiques ;  selon  les moyens  financiers à  leur 
disponibilité, sinon  ils  laissent  les cultures au gré des  insectes et des autres problèmes. Dans  le cas 






















                                                 
4 Fiche technique. Amélioration de la fertilité du sol par l’utilisation de compost. Techniques et applications. Septembre 
2006. Département des Eaux et Forêts. ESSA. ESAPP.  
Développement d'outils de sensibilisation pour la Caritas Antsirabe pour l’adoption des pratiques culturales soucieuses de 
l'environnement par les communautés eclésiales de base du diocèse d'Antsirabe, Région de Vakinankaratra  
  Projet Q903 - ESAPP 
 
14 














certaine  quantité  d’engrais  (point A),  les  bénéfices  diminuent  pour  devenir  nuls  à  la  limite  de  la 
rentabilité (point B) et négatifs lorsque les recettes des récoltes deviennent inférieures aux dépenses 
en  engrais.  Le  calcul  du  rendement  optimum  ou  rendement  maximum  économique  permet  de 
réduire la dose d’engrais appliqué.  
Valeur monétaire 
           
 












              A            B     C       POIDS 
      rendement optimum               limite de rentabilité       rendement théorique max 
 
- Loi de la restitution 
La  restitution  au  sol  des  éléments  fertilisants  exportés  par  la  récolte  est  indispensable,  mais 






                                                 
5 IPM Supports de cours. Formation en EIE / Prestataires de PSDR. SAVAIVO. Juin 2004. 
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Conclusion pratique 


























sur un sol considéré comme pauvre après analyse du sol ou diagnostic  foliaire. Elle se  fait une  fois 
tous les 3 à 5 ans. 
La  fumure de  redressement est apportée en début d’exploitation d’une parcelle dont  les  réserves 
sont à très bas niveau, révélées par l’analyse du sol.  
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2.2.2 Protection des sols contre l’érosion  
2.2.2.1 Pratique 3 : Techniques culturales 
Travail du sol, labour et mode de plantation 
Objectif 




Les  principaux  éléments  d’une  bonne  gestion  des  sols  sont  les  suivants,  en  plus  de  l’utilisation 
raisonnée des engrais minéraux et d’une utilisation maximum des engrais organiques : 
- Limiter  les  labours profonds (et même éviter  les  labours si possible) sur un sol très menacé 
par l’érosion : on doit réaliser un labour minimum afin de limiter le remaniement mécanique 
du  sol  à  l’endroit  du  semis.  En  effet,  le  labour  profond  doit  se  pratiquer  seulement  en 
première  année,  pour  des  terrains  qui  n’ont  jamais  été  travaillés  ou  laissés  en  jachère 
pendant des années. Ce premier labour permet de constituer la macroporosité de la couche 















Prendre  des  mesures  appropriées  pour  combattre  l’érosion  des  parcelles  cultivées  dans  les 
interventions en milieu rural. 
La protection des parcelles  contre  l’érosion doit permettre de  conserver au  sol non  seulement  sa 




On doit éviter de mettre  le  sol à nu en utilisant une  couverture  végétale morte ou  vivante,  voire 
artificielle en permanence. Il s’agit d’assurer en permanence la protection des sols cultivés contre les 
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2.2.2.2 Pratique 4 : Mesures physiques pour limiter l’érosion  
Objectif 
Optimaliser  le  stockage  de  l’eau  dans  le  sol  afin  de  réduire  l’érosion  et  le  ruissellement,  ainsi 
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des  conditions  internes et  celles du milieu dont  il  fait  face :  les  conditions physiques  (climatiques, 




Pour  la  région  de  Vakinankaratra  en  particulier,  des  variétés  de  riz  pluvial  d’altitude  qui  ont  les 
caractéristiques  de  tolérer  le  froid  en  altitude  existent.  Tandis  que  des  variétés  productives  et 
résistantes à diverses maladies, ainsi qu’avec un cycle végétatif plus court (3 – 4 mois) existent pour 
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3 PARTIE B : METHODOLOGIE DE SENSIBILISATION ET DE 
VULGARISATION  
3.1 . Approche méthodologique 
Les  leçons  issues  des  expériences  antérieures  en matière  de  vulgarisation  agricole  ont  démontré 





travers  la sensibilisation. En effet,  il faut que  les communautés de base adoptent des changements 
de  comportement  en  pratiquant  les  techniques  culturales  porteuses  à  travers  une  participation 
active dans leur mise en œuvre. Il est donc essentiel que l’élément communication prime dans cette 
méthodologie de sensibilisation et de vulgarisation.  
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savoir  quelles  différence  elles  auront  en  adoptant  ces  pratiques  par  rapport  à  ce 
qu’elles ont actuellement ;  
o Les  expériences  des  communautés :  la  prise  en  compte  de  leurs  expériences  est 
essentielle à considérer ;  
o La volonté d’adopter  les techniques véhiculées :  les communautés sont prêtes à  les 
adopter si elles leur permettent de mieux affronter les situations réelles.  
- Les améliorations techniques proposées devront se baser sur les besoins et les intérêts des 
agriculteurs :  toute  solution à un problème est plus durable  si  la dite  solution  satisfait  les 
besoins et  les  intérêts des concernés. Dans cette optique, une attention particulière devra 
être portée  sur  les  connaissances  et  les  expériences  locales  afin de pouvoir proposer des 
solutions plus adéquates. 
- Développer  la  communication  au  sein de  la  communauté : Au  sein de  la  communauté,  il 
peut  effectivement  se  produire  des  disputes  entre  les  différents  groupes,  des  conflits 
d’intérêts, par exemple en ce qui concerne l’utilisation des ressources naturelles telles que la 
terre et l’eau. Une bonne circulation d’informations au sein de la communauté constitue un 
moyen  pour  éviter  d’éventuels  conflits  entre  les  utilisateurs  potentiels  des  ressources.  Le 
développement  de  la  communication  favorise  l’implication  progressive  des  différents 
groupes d’intérêts dans le système de vulgarisation.  




le  « système  de  vulgarisation  interactive  des  paysans »  au  sein  duquel  les  paysans 
conseillent d’autres paysans et des groupements de paysans. L’interaction directe entre  les 
paysans  est  un moyen  prometteur  pour  atteindre  un  large  impact  des  actions. Une  telle 
approche permet de mieux valoriser le savoir‐faire et les expériences des paysans, en tenant 
compte de leur environnement socio‐économique et naturel. 
- Planifier  les  activités  du  système  de  vulgarisation  selon  le  calendrier  agricole  local :  Ce 
principe vise à éviter d’éventuelles perturbations  sur  les activités  socio‐économiques de  la 
population‐cible. La mise en adéquation du calendrier des activités de vulgarisation selon le 
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Assurer la participation 
des communautés et sa 
prise de responsabilité  
 
Favoriser l’interaction 
directe entre les paysans 
Promouvoir un 
partenariat effectif entre 
les paysans et les 
techniciens de la Caritas 
Développer la 
communication au sein 
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3.4 . Contraintes techniques à prendre en compte lors de 
l’élaboration des outils de sensibilisation 
Des contraintes au niveau des paysans doivent être prises en compte lors de mise en œuvre de ces 
techniques culturales. Il s’agit entre autres des contraintes suivantes : 
 Considérer  les moyens  financiers à disposition des paysans : Le problème de disponibilité des 
engrais chimiques et de la dolomie ainsi que la hausse incessante de leur prix sur le marché local 
limite énormément  l’application de compléments minéraux par  les paysans.  Il en est de même 
pour  le non  possession de bovin. Dans  ce  cas, on  doit  considérer d’autres  formes de  fumure 
organique telles que les compostages en fonction des caractéristiques des paysans.  
 Utilisation multiple des matières végétales  lors de  la promotion de  la fumure organique : Les 
matières  végétales  sont  utilisées  pour  différentes  sortes  d’usages  qu’il  faudrait  tenir  compte 
dans  la promotion des fumures organiques ; telles que pour  les toitures ou pour  la cuisson. On 
doit penser  à d’autres  alternatives  vue  l’éventualité de  la  crise de biomasse  faisant  suite  aux 
diverses pressions sur cette ressource.  
 Valeur  fertilisante  faible du  fumier/compost : Aux doses  les plus courantes  (4 à 6  tonnes par 
hectares tous les 1 à 3 ans), elle ne peut pas se substituer totalement aux engrais chimiques pour 
permettre de fortes productions.  
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 Sécurisation  foncière  relativement  faible Le  statut  foncier  comme  il  se présente actuellement 
semble peu propice à  l’adoption par  les agriculteurs des alternatives comme  les jachères ou  les 
engrais  verts,  ou  d’autres  pratiques  demandant  un  minimum  d’investissement  en  raison  du 
manque de terres à cultiver ; mais surtout, beaucoup d’agriculteurs sont encore peu sensibles à 
protéger  leur  patrimoine  sol  afin  d’assurer  la  durabilité  de  la  production  s’ils  ne  sont  pas 
propriétaires. 
 Niveau d’instruction faible : Certaines pratiques comme les couvertures végétales ou les engrais 
verts  sont  considérés  par  les  paysans  comme  des  pratiques  exigeant  un  niveau  de  technicité 
élevé,  perception  due  en  raison  du  niveau  d’instruction  assez  faible  des  paysans  (Niveau 
d’instruction du niveau primaire, et même d’environ trois années d’études). 




couverture  permanente  du  sol.  Celle‐ci  doit  être  assurée  en  permanence  pour  maîtriser  les 
adventices qui pourraient concurrencer les cultures.  
 Durabilité de la gestion de la biomasse disponible : Diverses zones (comme au moyen ouest de 
la  région) disposent encore d’un potentiel en biomasse assez  importante utile pour  la  fumure 
organique, le compostage, le paillage. Mais d’autres zones sont déjà en manquent. Mais compte 
tenu de  la pression sur cette ressource à cause de  la pratique continue des feux de brousse,  la 
capacité de régénération est fortement diminuée. 
 Problèmes  des microorganismes  nuisibles :  Le  sol  sous  couverture permanente  est un milieu 
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3.5 . Priorisation des spéculations à développer selon les 
connaissances techniques de la région  
Le processus de choix de ces spéculations s’est fait selon les deux manières suivantes : 
- Tout  d’abord,  selon  les  résultats  des  études  bibliographiques  qui  mentionnent  les 
opportunités et préférences des paysans dans la région ; 












1  5  3  3  2  2 
Activités s’intégrant dans le système 
agricole actuel 
2  5  2  3  2  3 
Technique facile d’adaptation et 
d’adoption pour les types de paysans 
4  5  4  3  3  4 
Rentabilité à court terme  4  5  2  5  5  3 
Intéressement des paysans  4  4  3  4  4  4 
Intrants disponibles et de proximité ‐ 
Intrants locaux 
5  5  3  4  4  4 
Possibilité de maîtrise de la filière  4  5  3  4  4  4 
Répondant aux besoins des paysans  5  5  3  4  3  5 
S’intégrant dans la politique actuelle 
de la Région 
5  5  4  3  3  5 
Spéculation génératrice de revenu, 
donc à vocation commerciale 
5  3  3  5  5  5 
Possibilité de les pratiquer dans 
toutes les zones 
5  5  3  3  3  3 
Total des points  44  52  33  34  28  30 
Priorité  2  1  4  3  6  5 
Echelle : 1 à 5 (1=critère très faible ; 5=critère très important)  
Cette priorisation est utile afin de sélectionner les spéculations qui feront l’objet de sensibilisation. Toutefois, à 
la  demande  spécifique  des  communautés,  une  ou  des  spéculations  particulières  peuvent  faire  l’objet  de 
sensibilisation mais tout en appliquant  les critères  identifiés et en  les expliquant aux paysans afin que ceux‐ci 
comprennent les enjeux de chaque spéculation.  
 
Développement d'outils de sensibilisation pour la Caritas Antsirabe pour l’adoption des pratiques culturales soucieuses de 
l'environnement par les communautés eclésiales de base du diocèse d'Antsirabe, Région de Vakinankaratra  
  Projet Q903 - ESAPP 
 
25 
Bureau d’études                                 - CARITAS Antsirabe, octobre 2009 
 
4 SUPPORTS D’ANIMATION  
4.1 . Introduction 
Les  aspects  purement  techniques  sont  relativement  aisés  à  trouver  dans  des  documents 
techniques,  tels  que  les  quelques  documents  liés  au  présent  document.  C’est  ainsi  que 
l’aspect  « sensibilisation »  fait  l’objet  de  la  présente  partie.  Il  s’agit  des  supports 
pédagogiques  utiles  lors  des  séances  d’ateliers  villageois  au  niveau  des  communautés  de 
base, afin de  leur expliquer  les tenants et aboutissants de techniques culturales soucieuses 































Etape 3 : 
Suivis 
réguliers 
Etape 2 : 
Application 
des pratiques 
en milieu réel 
1ère séance : Pour les 
techniciens de la 
Caritas avant la 
campagne 
2ème séance : Pour les 
CEB avant la 
campagne 
3ème séance pendant 
la campagne 
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4.3 . Supports d’informations S1 
Objectifs du support  












les  connaissances  humaines,  les  ressources  disponibles,  les  problèmes  économiques  et 
écologiques  vécus  par  les  acteurs.  Bref,  le  concept  « environnement »  est  fonction  des 
« représentations »  du  milieu  ainsi  que  de  l’évolution  des  discours  économiques  dominants 
(économie de subsistance, économie de marché, gestion des stocks, libéralisation, exportation 
des produits de rente…).  
Le concept « environnement » est une élaboration sociale,  il est réfutable.  Il est  important de 
garder ces faits à l’esprit.  
Environnement en tant que problématique « d’appropriation » 
Avec  la  définition  globalisante  de  l’environnement  (Cf  définition  du  dictionnaire  Roberts  en 
1995) :  C’est  l’ensemble  des  conditions  naturelles  et  culturelles  agissant  sur  les  organismes 
vivants  et  les  activités  humaines ») ;  ‐  on  se  pose  la  question  « qu’est‐ce  qui  n’est  pas 







Le  concept  d’environnement  est  relativement  nouveau  comme  on  l’a  vu  ultérieurement.  Le 
vocable  lui‐même ne  fut utilisé que dans  les années 1960. Cela ne signifie nullement que  les 
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générations  actuelles  puissent  satisfaire  à  leurs  besoins  sans  compromettre  la  capacité  des 
générations futures à répondre aux leurs ».  
L’existence  d’une  harmonie  entre  le  social,  l’économie  et  l’écologie  constitue  la  base  de  ce 
mode  de  développement. Autrement  dit,  les  actions menées  (lesquelles  se  présentent  sous 






















environnementaux  nationaux  ou  locaux  qu’ils  connaissent,  leur  importance  et  les 
solutions possibles. 
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‐ L’environnement  n’est  pas  quelque  chose  d’abstrait  mais  fait  partie  de  notre  vie 
quotidienne. 
‐ Pour  assurer  la  durabilité  d’un  système,  les  interrelations  entre  les  différentes 





Schéma  présentant  les  différentes  composantes  de  l’environnement  et  leur 
interaction  
SAVAIVO 
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Préparation  de  quelques  transparents  sur  les  points 
clés des définitions à présenter. 








‐ Le  formateur  demande  aux  participants  l’importance  de  l’environnement  sur  la  vie 
quotidienne 
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• Connaître  que  la  durabilité  d’un  système  repose  sur  l’harmonie  entre  les  différentes 
composantes  de  l’environnement,  qui  sont  interreliées,  et  les  objectifs  spécifiques  du 












Matériels  de  projection :  retro 
projeteur, transparents… 
A défaut : préparer un grand papier  sur  lequel on  va 
faire un dessin 
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S12.  Description  générale  des  pratiques  culturales  soucieuses  de 
l’environnement 
Les  techniques  culturales  soucieuses  de  l’environnement  doivent  répondre  aux  critères  de 
concept de durabilité environnementale : écologiquement stables, culturellement acceptables 
et socio‐économiquement supportables  
Par  rapport à  la composante écologique :  les  techniques culturales proposées doivent garder 
tant que possible l’intégrité du système écologique. Elles doivent permettre de préserver ou de 
renforcer la capacité de production et de régénération des ressources naturelles. 
Sur  le  plan  socio‐  culturel :  le  choix  des  techniques  proposées  doit  prendre  en  compte  les 
pratiques habituelles des paysans afin qu’ils puissent facilement  les adopter par  la suite. Elles 
doivent alors être assez simples et réplicables.  















‐ Le  formateur  peut  introduire  le  module  par  le  rappel  des  composantes  de 
l’environnement, l’interaction entre ces composantes et les objectifs du développement 
durable 
‐ Le  formateur  peut  demander  ensuite  des  pratiques  culturales  adoptées  par  les 








‐ Une  technique  culturale  bien  accommodée  veillera  au  développement  durable  de 
toutes  les composantes de  l’environnement tant sur  le plan écologique que culturel et 
socio‐économique. 
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Exercice  n°1 :  Les  impacts  d’une  technique  culturale  donnée  sur  les 
composantes de l’environnement 
Objectif 




‐ Présentation  du  schéma  sur  les  différentes  composantes  de  l’environnement »  et  du 
schéma  « système  et  interactions  entre  les  composantes  du  système ».  Utiliser  les 
supports didactiques 2 &3. 














‐ Formation de plusieurs groupes de travail  (en  fonction du nombre des participants et pas 
plus de 5 membres par groupe). 
‐ Chaque  groupe  choisit  une  pratique  culturale  quelconque  (appliquée  réellement  par  les 
paysans) et démontre quels  sont  les  impacts positifs et négatifs de cette pratique  sur  les 
composantes de l’environnement. Travail de groupe pendant 20mn. 
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• Discussions en plénière 
‐ Le  formateur  pose  des  questions  en  plénière :  pourquoi  ces  pratiques  culturales 
peuvent  être  ou  ne  peuvent  pas  être  considérées  comme  soucieuses  de 
l’environnement ?  
‐ Il  fait  ensuite  une  liste  des  conditions  requises  pour  que  les  pratiques  culturales 
soient soucieuses de l’environnement à partir des réponses des participants.  
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Pour obtenir  le meilleur  rendement,  les agriculteurs doivent opter une bonne  fertilisation et 
une bonne protection du  sol,  assurer  la protection de  la  culture  contre  les divers  ravageurs 
entre autres, mais surtout utiliser les meilleures techniques de gestion des sols. 
Si  la  fertilisation  est  un  processus  consistant  à  apporter  au  sol  les  éléments  minéraux 
nécessaires  au  développement  de  la  plante ;  (ces  éléments  peuvent  être  de  deux  types,  les 
engrais et les amendements), la protection de la culture utilise les méthodes pour lutter contre 
les populations d’organismes nuisibles.  
Les paysans ont  l’habitude de régler  les problèmes phytosanitaires par  l’utilisation massive de 
pesticides chimiques et  les problèmes de  fertilité de  sols par  l’apport  systématique d’engrais 
chimique tant qu’ils disposent de moyens financiers pour en acheter. Pourtant,  l’utilisation en 
grande quantité des  intrants  chimiques  entraînent des  impacts négatifs  sur  l’environnement 
écologique, sur l’économie paysanne et sur la santé humaine.   
La  fertilisation est  indispensable pour  améliorer  les  rendements.  Elle doit être  correctement 
évaluée pour se situer à l'optimum économique. Il existe en effet, si l'on observe l'évolution du 
rendement en  fonction de  la dose d'élément  fertilisant apportée, un  seuil  technique au‐delà 
duquel le rendement diminue par effet de toxicité (surdose) et un seuil économique, inférieur 
au précédent,  au‐delà duquel  le  gain  supplémentaire ne  couvre plus  le  coût  additionnel. Ce 
seuil  est  délicat  à  évaluer  car  le  rendement  dépend  d'autres  facteurs moins  bien maîtrisés, 
notamment en culture de plein champ, comme la pluviométrie. 
Néanmoins,  un  niveau  de  fertilisation  adapté  est  nécessaire  pour  obtenir  le  niveau  de 
production  permis  par  le  potentiel  génétique  d'une  espèce  donnée.  Les  progrès  dans  ce 
domaine  se  situent  surtout dans  les méthodes de diagnostic  (analyses des  sols, analyses des 
plantes,  par  exemple  diagnostic  foliaire),  dans  la  compréhension  des  interactions  entre  les 
éléments minéraux,  le sol et  les plantes, et dans  les  techniques de  fertilisation de manière à 
répondre  le  plus  précisément  possible,  compte  tenu  des  contraintes  techniques  et 
économiques,  aux besoins des plantes en  croissance  tout en  limitant  les effets  sur  le milieu 
naturel.  Pour  réduire ou  limiter  l’utilisation  des  intrants  chimiques,  tant  sur  le  problème  de 
fertilité  des  sols  que  sur  les  problèmes  de  lutte,  on  doit  s’efforcer  d’apporter  les  éléments 
fertilisants  par  des  procédées  biologiques,  d’assurer  une  meilleure  gestion  des  sols  et 
d’appliquer des mesures de lutte naturelle. 





Développement d'outils de sensibilisation pour la Caritas Antsirabe pour l’adoption des pratiques culturales soucieuses de 
l'environnement par les communautés eclésiales de base du diocèse d'Antsirabe, Région de Vakinankaratra  
  Projet Q903 - ESAPP 
 
37 






Pourtant  dans  une  pratique  culturale  quelconque,  l’utilisation  des  intrants  organiques 
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Amélioration  de  la  fertilité  du  sol  par  l’utilisation  de 
compost 
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Préparation  de  quelques  transparents  sur  les  points 
clés  des  définitions  à  présenter  (sols  ferralitiques  et 
hydromorphes) 
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Préparation  de  quelques  transparents  sur  les  points 
clés des définitions à présenter 

















• Les  participants  connaissent  la  fabrication,  l’utilisation,  et  les  avantages  des  fumures 
organiques 
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Préparation  de  quelques  transparents  sur  les  points 
clés des définitions à présenter :  lutte  intégrée contre 
les  parasites  –lutte  mécanique  et  physique  –  lutte 
biologique – pesticides naturels – lutte chimique 
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S22. Utilisation raisonnée des intrants chimiques  
Divers  risques  et  dangers  peuvent  se  produire  suite  à  l’utilisation  incontrôlée  d’intrants 
chimiques : 
- Sur  la  structure  du  sol :  un  abus  d’engrais  chimiques,  surtout  sur  un  sol  pauvre  en 
matière organique, peut conduire au durcissement et à la compaction du sol. 




- Sur  la santé humaine :  le plus courant est  le risque d’ingestion accidentelle de certains 
engrais  qui  ont  une  apparence  de  produit  alimentaire  (sucre),  ou  de  certains  produits 
phytosanitaires, entraînant  l’empoisonnement.  L’absence de protection pendant  l’application 





Rappelons,  qu’il  existe  aussi,  à  Madagascar  des  textes  et  réglementations  relatives  à  la 






- Connaître  les  textes  et  réglementations  existants  à  Madagascar  en  matière  de 
phytosanitaire 
Esprit de travail et principes didactiques 
Ce  volet  concerne essentiellement  les définitions des  concepts plus  scientifiques   ‐  rôles des 
divers  éléments  fertilisants,  loi  du  minimum,  loi  des  excédents  de  rendement  moins  que 
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L’utilisation  des  intrants  chimiques  constitue  une  option  qui  pourrait  régler  les  problèmes 
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Préparation  de  quelques  transparents  sur  les  points 
clés des définitions à présenter 



















Développement d'outils de sensibilisation pour la Caritas Antsirabe pour l’adoption des pratiques culturales soucieuses de 
l'environnement par les communautés eclésiales de base du diocèse d'Antsirabe, Région de Vakinankaratra  
  Projet Q903 - ESAPP 
 
45 









‐ Présentation des 3  lois :  la  loi du minimum,  la  loi des excédents de  rendement moins 
que proportionnels, la loi de la restitution. 





Préparation  de  quelques  transparents  sur  les  points 
clés des définitions à présenter 






















o Pourquoi  les  paysans  utilisent  –ils  ces  intrants ?  est‐ce  qu’ils  ont  observé  des 
déficiences ou par habitude ?  
o S’ils ont observé des déficiences, les décrire. 
o La période est‐elle appropriée pour  l’utilisation de  l’intrant chimique au vu des 
rôles des divers éléments et en raison de la période du cycle de la plante ? 
• Le formateur fait la synthèse sur les symptômes des déficiences des cultures.  
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‐ Les  participants  savent,  quoi,  quand,  où,  pourquoi  et  comment  utiliser  des  intrants 
chimiques. 
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fertilité  des  sols.  La  fertilité  du  sol  n’est  pas  définitivement  acquise  une  fois,  alors  il  faut 




‐ respecter  les courbes de niveau pour  les cultures sur pentes pour  limiter  les pertes 
par ruissellement et par lessivage des éléments fertilisants ; 
‐ assurer  toujours  une  couverture  des  sols  par  les  plantes  pour  limiter  le 
dessèchement rapide de la surface ; 
‐ planter  des  arbustes  de  haies  vives  pour  retenir  le  sol,  pour  servir  de  brise‐vent 
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Exercice  n°1 :  Comment  aménager  un  terrain  en  pente  pour  une  culture  de 
pomme de terre 
Objectif  








Préparation  de  quelques  transparents  sur  les  points 
clés des définitions à présenter 







‐ Le  formateur  choisit  un  terrain  ou  endroit  quelconque  en  pente  (ex.  Les  collines  de 
Vinaninony Atsimo) qui est destiné à la plantation de pomme de terre.  
‐ Il est demandé aux participants d’aménager ce terrain pour qu’il soit exploitable.  









• Quelles  sont  alors  les  bonnes  pratiques  (habituelles  ou  nouvelles) 
proposables pour le cultiver tout en le protégeant ?  
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matériaux  sur  la  surface  terrestre.  Les  mécanismes  de  l’érosion  sont  multiples :  l’érosion 
mécanique  (érosion  par  l’eau,  le  vent  ou  liée  aux  différences  de  températures),  l’érosion 
chimique,  l’érosion  causée  par  les  êtres  vivants  et  les  autres  phénomènes  exceptionnels  et 
brutaux. 
La protection des parcelles contre l’érosion doit permettre de conserver au sol, non seulement 




- L’application de diverses  techniques  agronomiques  telles que  la  rotation des  cultures 
avec  jachère,  les  associations  culturales,  la  culture  des  légumineuses  comme  plante  de 




- Les mesures  physiques  tel  la  construction  de  petits  ouvrages  suivant  les  courbes  de 
















Il peut demander aux participants  les phénomènes  ‐ naturels ou non  ‐   qui peuvent avoir des 
impacts ou détruire  le sol. Par  la suite,  il peut  leur demander quels sont  les dégâts causés par 
les érosions afin de savoir le degré de prise si les paysans sont conscients ou non de ces dégâts.  
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Préparation  de  quelques  transparents  sur  les  points 
clés des définitions à présenter 



















- Constituer  deux  groupes  de  travail :  le  premier  groupe  réalise  le  jeu  de  rôle,  et  le 
deuxième  groupe  reste  comme  observateur  pour  apporter  des  critiques  et  des 
améliorations sur les propositions du groupe qui joue. 
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- Lors  de  la  discussion  après  le  jeu  de  rôle,  les  observateurs  identifient  les  pratiques 
expliquées dans  le  jeu, et  les évaluent  si elles peuvent  limiter  l’érosion du  terrain, et 
apportent par la suite des améliorations pour les pratiques discutées. 
Conclusion :  Les problèmes de  l’érosion peuvent être maîtrisés  à partir des pratiques que  le 
formateur synthétise pour les participants. 
Résultats attendus 
Les  participants  connaissent  les  raisons  qui  peuvent  entraîner  des  érosions  (phénomènes 
naturels ou non). 
Les  participants  connaissent  les  bonnes  pratiques  ou  les modes  de  protection  des  parcelles 
contre les érosions. 
Développement d'outils de sensibilisation pour la Caritas Antsirabe pour l’adoption des pratiques culturales soucieuses de 
l'environnement par les communautés eclésiales de base du diocèse d'Antsirabe, Région de Vakinankaratra  
  Projet Q903 - ESAPP 
 
54 





paysans ainsi que  les conditions auxquelles  ils  font  face. Notons comme exemple  les variétés 
supportant une sècheresse prolongée ou une  inondation,  les variétés adaptées à divers types 
de sols, les variétés plus productives, les variétés avec différents goûts (manioc …), les variétés 







‐ Ce  volet  concerne  essentiellement  des  sujets  très  critiques  car  les  conditions  socio‐





‐ Le  formateur peut demander  les possibles raisons pouvant entraîner  la diminution 
de la production sur un terrain donné. 
‐ (Eveiller  la  curiosité  des  participants  jusqu’à  évoquer  le  problème  de  variétés 
utilisées). 
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Préparation  de  quelques  transparents  sur  les  points 
clés à présenter : les différentes variétés performantes









Le groupe  II utilise des semences améliorées, résistantes au mildiou et à  la bactériose mais  le 
prix d’achat des semences est deux fois plus cher que celui du groupe I. 
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suivis  réguliers  des  pratiques  afin  de  mesurer  les  moyens  par  lesquels  les  objectifs  sont 
atteints et d’évaluer les pratiques afin d’examiner l’impact des activités sur les objectifs. 
Puisque  l’objet  du  suivi  est  l’amélioration  des  activités  d’un  projet  en  cours,  le  suivi  doit 
souvent entraîner des changements dans le projet. Ceci peut s’effectuer par : 
- La conception de nouvelles activités et  la révision ou  l’abandon de celles existantes, 
sur la base de l’évaluation de l’information du suivi 
- L’organisation  des  discussions  rétroactives  avec  les  participants  intéressés  par  les 
résultats du suivi 









par  les  paysans  eux‐mêmes,  de  susciter  l’intérêt  d’autres  agriculteurs  qui  n'étaient  pas 
encore engagés dans de telles pratiques culturales, d’évaluer  l'impact de façon plus sûre et 
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Les  participants  doivent  comprendre  leurs  rôles  respectifs  et  leur  importance  dans  le 
processus de suivi mutuel. 






- si  les  paysans  ont  aménagé  un  terrain  pour  une  culture  donnée  avec  des  canaux 
antiérosifs, on fait le suivi tant que la culture est sur place. 
Introduction au module 
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Préparation  de  quelques  transparents  sur  les  points 
clés des définitions à présenter 
Matériels  de  projection :  retro 
projeteur, transparents… 
Papier kraft  Feutres de différentes couleurs 
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Pratique effectuée ou réalisée  Aménagement  d’un  terrain  en  pente  et  érodible  afin  de  le 
transformer en terrain de culture de pomme de terre.  









antérieure  (indicateur  le  moins  pertinent  car  la 
production  peut  être  affectée  par  d’autres  facteurs 
Îdonc à éliminer par rapport aux deux autres) 
Comment observer ces indicateurs ?   1. Aller  sur  terrain  et  voir  de  visu  si  des  traces  de 
l’érosion existent sur le champ cultivé. 
2. Aller  sur  terrain  et  constater  si  des  pertes  en  terre 
existent  en  contrebas  du  terrain.  Quantifier  les 






Comment  utiliser  les  résultats  des 
indicateurs ? 
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la Caritas Antsirabe, en vue de  la  sensibilisation et de  l’adoption par  les communautés de 
base, des  techniques culturales soucieuses de  l’environnement, dans  le contexte actuel ;  il 
est  logique que  la Caritas effectuera des  suivis  réguliers de  l’adoption de  la pratique. Ces 
procédés de suivi examineront l’impact des activités du projet sur les objectifs.  
Objectifs du système de suivi régulier 
Définir  les besoins pour un système de suivi variera en fonction de  la nature, de  la taille et 
des  buts  du  projet,  des  structures  d’organisation  des  groupes  de  participants  et  des 


















Le  choix  de  périodes  appropriées  pour  des  évaluations  dépendra  de  l’objet,  du  public 
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Favoriser  et  susciter  la  nécessité  d’une  collaboration  entre  communautés  ecclésiales  et 
techniciens de la Caritas. 














Le  système de  suivi  favorise au mieux  l'impact  lorsque  les acteurs  sont  impliqués dans un 
processus original de réflexion critique qui permet de tirer les leçons et d'améliorer le projet 
de façon continue 
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9 Quelle  suite  devra  être  donnée  afin  de  s’assurer  que  les  recommandations  sont 
suivies ? 
Résultats attendus : 
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Un système de suivi évaluation opérationnel afin de mesurer  l’impact écologique, social et 
économique de l’adoption des pratiques culturales.  
 
